
Zeitschrift: Schweizerische Zeitschrift für Pilzkunde = Bulletin suisse de mycologie

Herausgeber: Verband Schweizerischer Vereine für Pilzkunde

Band: 101 (2023)

Heft: 4

Vorwort: Editorial = Éditorial

Autor: Küffer, Nicolas

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 01.12.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


SZP I BSM 4 I 2023

Editorial Editorial

Liebe Leserin, lieber Leser

Dieses Jahr scheint ja wieder ein ganz
besonderes Pilzjahr: Schon relativ früh
gab es an einigen Orten massenweise

Steinpilze und Eierschwämme (ich weiss

von einigen Orten im Berner Oberland),
dann wiederum grosse Flaute mit beinahe

wochenlangen regenlosen Perioden
und dementsprechend wenig Pilzen.

Leere oder nur dürftig gefüllte Körbe,

abgesagte Pilzausstellungen, enttäuschte
Kursteilnehmende - müssen wir uns
längerfristig auf solche Szenarien einstellen?

Sind das die Veränderungen des Klimas,

für die wir höchstwahrscheinlich
grösstenteils verantwortlich sind? Da ich weder

Meteorologe noch Klimaforscher bin,
kann ich darauf keine schlüssige Antwort
geben. Als Mykologe, Botaniker und

Wissensvermittler kann ich aber sagen:
Irgendetwas hat es immer; man findet
meist noch ein paar widerstandsfähige
Porlinge oder schlimmstenfalls morsches
Holz, das Spuren vom Pilzabbau zeigt.

Ja, das Klima ändert sich und mit ihm

auch das Auftreten, die Vielfalt und das

Sammelglück für uns Pilzbegeisterte.
Aber es gibt immer noch teils sogar
unendlich viele Pilze. Die Voraussage und
das flächige Auftreten werden jedoch
schwieriger bzw. seltener. Wir müssen ein

bisschen länger suchen, um den Kochtopf

ganz füllen zu können, es geht aber
immer noch. Und doch dabei im

Hinterkopf behalten, dass wir Menschen an
diesen Veränderungen mitverantwortlich
sind. Zum Teil sehen und erleben wir dies

ganz konkret. Meist aber passieren die

extremen Ereignisse weit weg, seien es

Brände, Wirbelstürme oder Hochwasser.

Ich sage bewusst im «Hinterkopf
behalten», denn: Lassen wir uns die schiere
Freude an der Vielfalt und Schönheit der
Natur, das Staunen ob der Errungenschaften

und Entwicklungen in der
Biologie nicht nehmen! Diese Begeisterung
zu wecken und am Glühen zu halten, ist

eine der Hauptaufgaben von uns allen in

den Vereinen und im Verband.

Geniessen und staunen Sie bei der
Lektüre der neuen SZP.

NICOLAS KÜFFER, REDAKTION SZP

Chère lectrice, cher lecteur

Cette année presque écoulée, semble
être à nouveau très inhabituelle pour les

champignons: tôt dans la saison, des

masses de cèpes et de chanterelles ont
fructifié par endroits (je connais quelques
endroits dans l'Oberland bernois...), puis
à nouveau, une grande accalmie régna

avec des semaines presque sans pluie et

par conséquent, l'arrêt des fructifications
s'installa dans nos forêts... pas ou peu
de champignons. Paniers vides ou mal

remplis, expositions de champignons
annulées, participants aux cours déçus:
faut-il se préparer à de tels scénarios à

long terme?

S'agit-il des changements climatiques
dont nous sommes probablement en

grande partie responsables? Comme je

ne suis ni météorologue ni climatologue,
je ne peux pas donner de réponse
satisfaisante. En tant que mycologue, botaniste

et transmetteur de connaissances,
je peux tout de même dire: il y a toujours
quelque chose à découvrir. On peut
généralement encore trouver quelques
espèces plus résistantes ou, dans le pire
des cas, du bois mort qui montre des

signes du travail fongique.
Oui, le climat change et avec lui l'apparence,

la diversité et la chance pour nous,
amateurs de champignons de trouver
des espèces succulentes. Mais il existe

encore, dans tous les cas, une infinité de

champignons qui fructifient. Il semble
très évident que les pousses généralisées

deviendront plus difficiles et de plus
en plus rares. Il faudra chercher encore
davantage pour remplir la marmite, mais

c'est encore possible. Gardez néanmoins
à l'esprit que nous, les humains sommes,
en partie, responsables de ces changements

rapides. Dans certains cas, nous
les remarquons et les vivons dans notre

environnement immédiat, mais parfois
des événements extrêmes se produisent
à distance, qu'il s'agisse d'incendies,
d'ouragans ou d'inondations.

Je dis consciemment «gardez cela à

l'esprit» car nous ne pouvons pas laisser
la joie de la diversité et de la beauté de

la nature, l'étonnement face à ses
réalisations et aux développements de la

biologie, nous échapper et disparaître.
Réveiller cet enthousiasme et le maintenir
est l'une des tâches principales de nous

tous, dans les sociétés et dans l'Union.
Profitez-en et laissez-vous surprendre

en lisant ce nouveau BSM.

NICOLAS KÜFFER, RÉDACTION DU BSM

TRADUCTION: J.-J. ROTH

AMANITA MUSCARIA Fliegenpilze in rauen Mengen I Des amanites tue-mouches en masse


	Editorial = Éditorial

